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Quels sont les problèmes que l´on peut rencontrer pendant l´explication du pronom complément dans une classe du F.L.E. en République tchèque?
Il faudrait revenir tout d´abord juqu´au placement du pronom complément dans le système morphologique en langue française et en langue tchèque. 
Tandis que la morphologie tchèque emploie la notion d´adjectif uniquement pour déterminer l´adjectif qualificatif, le français l´emploie pour également pour désigner l´adjectif démonstratif, possessif, indéfini ou numéral. Cela ne veut pas dire que la notion de pronom n´existe pas en français, car les démonstratifs, les possessifs et les indéfinis peuvent jouer aussi le rôle du pronom. En dehors de cela, on distingue le pronom rélatif, tonique et le pronom complément.
Nous pouvons constater alors que l´appelation d´adjectif et de pronom en français dépend du placement du mot dans la phrase. Entre l´adjectif et une autre partie du discours existe toujours un lien logique, c´est-à-dire que ce rapport n´est pas libre. Le pronom n´est lié directement à aucune partie du discours dans la phrase. On peut y trouver évidemment un rapport sémantique, mais pas morphologique. 

Voici la correspondance terminologique:

adjectif qualificatif – přídavné jméno

adjectif numéral – číslovka

adjectif possessif – nesamostatné přivlastňovací zájmeno

adjectif démonstratif – nesamostatné ukazovací zájmeno

adjectif indéfini – nesamostatné neurčité či záporné zájmeno

pronom sujet – nesamostatné osobní zájmeno ve funkci podmětu

pronom tonique – samostatné osobní zájmeno ve funkci podmětu

pronom complément – osobní zájmeno ve funkci předmětu

pronom possessif – samostatné přivlastňovací zájmeno

pronom démonstratif – samostatné ukazovací zájmeno

pronom relatif – vztažné zájmeno

pronom interrogatif – tázací zájmeno

pronom indéfini – samostatné neurčité či záporné zájmeno

pronom neutre – příslovečná zájmena en a y

On a appris dans l´introduction que l´explication correcte du pronom complément nécessite le retour vers la terminologie. Pourquoi a-t-on besoin du pronom complément?

Le pronom complément sert à remplacer un substantif ou un nom propre dans la phrase qui sera ainsi plus courte. On assiste en quelque sorte à un management de langue. 

Pour ne pas tromper l´élève dans le choix du bon pronom, il est convenable de faire la distinction entre le complément d´objet direct (COD) et indirect (COI) tel qu´on le trouve dans «La Nouvelle grammaire du français – Cours de civilisation de la Sorbonne». 
La différence entre le COD et COI est étroitement liée aux constructions verbales. Le COD se trouve dans la phrase française derrière le verbe qui ne porte aucune préposition, c´est pourquoi on l´appelle direct. Le COI est connecté à un verbe qui porte la préposition «à». 
exemple: 
offrir qc – l´expression qc joue le rôle du COD (offrir un cadeau)



parler à q – l´expression qc joue le rôle du COI (Je parle à Paul.)

Il ne faut pas oublier (et il faut le bien souligner) que le verbe peut porter les deux types de pronom dans une construction. 

exemple:
envoyer qc à q – COD – COI (J´envoie une lettre à la sécretaire.)

Attention ! Certains livres tchèques (on retrouve cette fausse explication aussi chez Hendrich) comparent le COD à l´accusatif et le COI au datif. Il ne faut JAMAIS comparer le pronom complément aux «cas». D´ailleurs le mot «cas» n´est pas appliqué en morphologie française, car le déclinaison n´existe pas en français.

Solution – Quand on explique le choix entre le pronom complément direct ou indirect, il faut mettre en évidence la construction verbale. Cela veut dire pratiquement qu´on ne peut plus apprendre les verbes sans leurs prépositions, mais bien au contraire toutes les constructions possibles.

exemple: Quand on fait la connaissance avec le verbe parler, il faut aussi apprendre la construction «parler de qc», «parler de q», «parler à q».

Après avoir appris la différence entre le COD et le COI, on propose à nos élèves deux colonnes de pronoms.
COD – le, l´ (masculin, singulier)


COI – lui (masculin ou féminin, singulier)


la, l´ (féminin, singulier)


           leur (masculin ou féminin, pluriel)


les (masculin ou féminin, pluriel)

exemple pratique et systématique du replacement du substantif par un pronom:

présent – 
Tu envoies la lettreCOD à la secrétaire?


Tu l´envoies à la secrétaireCOI?



Tu la lui envoies?
passé - 
Tu as envoyé la lettre à la secrétaire?

Tu l´as envoyée à la secrétaire? (attention à l´accord du genre et du nombre si le pronom précède le verbe auxiliaire)

Tu la lui as envoyée?

futur - 

Tu enverras la lettre à la secrétaire?



Tu l´enverras à la secrétaire?



Tu la lui enverras?

!!! 
Dans une construction verbale, le COD est suivi par le COI

!!!
Le pronom complément se trouve devant alors que le substantif en fonction du complément d´objet se trouve derrière lui.

Rapport: Dans la classe du F.L.E., le remplacement du substantif en fonction du CO par un COD ou COI se fait non seulement pour rendre la phrase plus courte, mais également pour pratiquer la bonne ortographe (l´accord du genre et du nombre à la fin du participe passé).

L´explication parraît être claire, mais les élèves peuvent rencontrer un autre problème. Les nuances en morpholoqie française sont parfois très subtiles.
Est-ce qu´on peut remplacer le substantif par le COI dans cette phrase? : 


Je pense encore à ce problème.


NON, il faut le remplacer par le pronom neutre «y». ... J´y pense encore.

Pour une explication plus claire, il est donc souhaitable de préciser que le COI s´emploie uniquement dans la contruction «à q». La contruction «à qc» est remplacée par le pronom neutre.

Comment placer le pronom complément dans une phrase ou question inverse. La tâche peut parraître très difficile, c´est pourquoi il faut expliquer les principes de base. Cette pratique est très intéressante pour développer le raisonnement «grammatical».
objectif : transformez la phrase en question inverse négative en utilisant le pronom coplément

Tu as déjà montré les photographies à ta copine?

· remplacer les substantifs par le pronom complément

Tu les lui as montrées?

· revenir au principe d´inversion qui consiste en replacement de position du sujet et du prédicat

as-tu

· ajouter la négation

n´as-tu pas (on voit l´importance du trait d´union – les négations ne et pas entourent l´ensemble)

· on sait que le pronom complément doit préceder directement le verbe auxiliaire
ne les lui as-tu pas

· le participe passé (accord du genre est du nombre) est à fin de la phrase

Ne les lui as-tu pas montrées?
En guise de conclusion, on réfléchit quelle approche faut-il choisir pour la bonne explication du pronom complément. Les nouveaux manuels du français, tels que Connexions ou Ici, emploient la méthode implicite, c´est-à-dire que les pronoms compléments sont présents directement dans le contexte. Les manuels cités n´expliquent pas théoriquement la problématique, car ils comptent sur le fait que le professeur tchèque sera capable de le présenter selon le système morphosyntaxique français. 

Dans le manuel Connexions, on fait d´abord connaissance avec le COD dans l´unité 6, puis avec le COI dans l´unité 8. Dans le manuel ici, on retrouve les pronoms compléments dans le même ordre dans les unités 4 et 6. La séparation du COD et du COI n´est pas très convenable du point de vue didactique. 

Si le professeur insiste non seulement sur l´utilisation pratique du pronom complément, mais également sur la compréhension du système, il est mieux de choisir la méthode explicite. D´ailleurs, c´est la taxonomie de Bloom dont l´ordre est plus proche de la méthode explicite. D´abord on comprend une règle, puis on l´applique.

Le choix de la méthode explicite est aussi favorable pour certains examens d´entrée aux uniersités tchèques qui sont orientés vers la compréhension du système grammatical de la langue (voir les examens de «Vysoká škola ekonomická v Praze». Il reste de nous décider dans quel sens nous voudrons continuer ... dans le sens des compétences (l´esprit du DELF) ou dans le sens des règles grammaticales (critères dans certains examens d´entrée).
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